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Qui donc est cet homme Jésus ? Un roi, oui, mais cette fois, aucun risque de 

malentendu. Un roi, pas un souverain dominateur, mais un roi dont la toute-

puissance est celle de l’amour. 

Depuis un certain temps, Jésus sentait monter l’opposition des autorités : grand 

prêtres, scribes, pharisiens. Il dérangeait trop, il était trop libre, il ouvrait trop de 

portes. Quand il disait que tous les commandements (613 !) se résument en 

l’amour de Dieu et du prochain, ajoutant qu’en réalité c’est le même 

commandement.  

Quand il disait que les premiers seront les derniers, que les bienheureux, ce sont 

les pauvres, les doux, les persécutés, osant ajouter que les prostituées précéderont 

dans le Royaume ceux qui se croient justes.  

Il se présentait comme le Fils bien-aimé et disait que tous les hommes et femmes 

de bonne volonté sont aussi les bien-aimés du Père, même s’ils sont en situation 

irrégulière !  

Quelle audace, quelle bonne nouvelle, quel émerveillement ! Il bouleversait tout, 

silencieusement, de l’intérieur. 

Mais ses opposants ne l’ont pas lâché et ils ont dû inventer un chef d’accusation. 

Il disait que c’était Dieu, son Père, qui lui inspirait ses actes et ses paroles. Trop ! 

C’était trop. C’est pour cela qu’on l’a arrêté et qu’il a été crucifié. 

Chacun des quatre évangélistes a mis une marque particulière sur le récit de la 

Passion de Jésus. Matthieu, plus encore que dans le reste de son évangile se réfère 

aux Écritures Saintes. Il s’adresse à des juifs devenus chrétiens : il veut leur 

montrer que Jésus a accompli jusqu’au bout la volonté de Dieu. A partir de midi 

il y eut des ténèbres sur toute la terre jusqu’à trois heures. Nous voici revenus à 

l’origine, avant même l’œuvre de création, quand la terre était informe et vide, et 

les ténèbres à la surface de l’abîme. 



N’est-ce pas un monde nouveau qui est en train de naître des douleurs d’un terrible 

enfantement ? L’événement du Golgotha éclate de toute part, déchire le voile qui 

séparait Dieu de son peuple, ébranle la terre, ouvre les tombeaux, fait jaillir la vie. 

Un monde nouveau commence, les justes ressuscités entrent dans la nouvelle 

Jérusalem. Ce que l’on attendait pour le dernier jour de l’histoire s’accomplit. 

C’est la victoire de la vie sur la mort. Tel est le vrai triomphe, et c’est la croix qui 

deviendra trône royal. Le secret de cette victoire inscrit dans le monde une autre 

logique : celle d’un amour désarmé. « En sa personne il a tué la haine » s’écriera 

plus tard Saint Paul. Il s’est avancé les mains nues face à la violence, la trahison, 

la dérision, le reniement, l’abandon. Seul un excès d’amour pouvait vaincre un 

excès de haine. Il est tombé à terre pour rejoindre ceux qui tombent. Il s’est relevé, 

il nous relève. Jésus est avec nous aujourd’hui pour ouvrir des chemins là où tout 

semble obstrué. 

Dans un monde bouleversé il nous demande de nous tenir et d’agir là où des êtres 

humains souffrent, désespèrent et attendent une délivrance. Jésus est allé jusqu’au 

bout de sa passion pour les hommes. Il nous invite à marcher à sa suite.  

Comment ne pas le suivre ?  

 

 


